Nations Unies 


1/PV.6101 (Resumption 1) 



Conseil de securite 

Soixante-quatrieme annee 


6101 


seance 

Lundi 6 avril 2009, a 16 heures 
New York 


Provisoire 


President : M. Heller. (Mexique) 

Membres : Autriche. M. Ebner 

Burkina Faso. M. Koudougou 

Chine. M. Huang Hongjiang 

Costa Rica. M. Urbina 

Croatie. M. Skacic 

Etats-Unis d’Amerique. M me Germain 

Federation de Russie. M. Safronkov 

France. M. Guidee 

Jamahiriya arabe libyenne. M. Dabbashi 

Japon. M. Kumagai 

Ouganda. M. Mugoya 

Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d’lrlande du Nord ... M. Williams 

Turquie. M. Qorman 

Viet Nam. M. Bui The Giang 


Ordre du jour 

Fa situation concernant Haiti 

Rapport du Secretaire general sur la Mission des Nations Unies pour la 
stabilisation en Haiti (S/2009/129) 


Ce proces-verbal contient le texte des declarations prononcees en frangais et ^interpretation des 
autres declarations. Le texte definitif sera publie dans les Documents ofjiciels du Conseil de 
securite. Les rectifications ne doivent porter que sur les textes originaux des interventions. Elies 
doivent etre indiquees sur un exemplaire du proces-verbal, porter la signature d’un membre de 
la delegation interessee et etre adressees au Chef du Service de redaction des proces-verbaux de 
seance, bureau C-154A. 


09-29319 (F) 


Mcrci de recycler' 




















S/PV.6101 (Resumption 1) 


La seance est reprise a 16 h 10. 

Le President {parle en espagnol) : J’informe les 
membres du Conseil que j’ai requ du representant de la 
Jamai'que une lettre dans laquelle il demande a etre 
invite a participer au debat sur la question inscrite a 
l’ordre du jour du Conseil. Selon la pratique etablie, je 
propose, avec l’assentiment du Conseil, d’inviter ce 
representant a participer au debat, sans droit de vote, 
conformement aux dispositions pertinentes de la Charte 
et a Particle 37 du Reglement interieur provisoire du 
Conseil. 

En l’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

Sur l’invitation du President, M. Wolfe 

(Jamai'que) occupe le siege qui lui est reserve sur 

le cote de la salle du Conseil. 

Le President {parle en espagnol) : Je rappelle a 
tous les orateurs, comme cela a ete indique ce matin, 
de bien vouloir limiter leur declaration a une duree 
maximale de cinq minutes, afin de permettre au 
Conseil de mener ses travaux avec diligence. Les 
delegations qui ont prepare de longues declarations 
sont priees d’en distribuer le texte ecrit et de bien 
vouloir en prononcer une version resumee lorsqu’elles 
prendront la parole dans la salle. 

Je donne maintenant la parole au representant de 
l’Uruguay. 

M. Cancela (Uruguay) {parle en espagnol) : Au 
nom du Groupe des amis d’Haiti, ma delegation tient a 
vous feliciter, Monsieur le President, ainsi que la 
delegation mexicaine, d’avoir pris l’initiative 
d’organiser le present debat sur Haiti et d’examiner de 
cette maniere le dernier rapport du Secretaire general 
sur la Mission des Nations Unies pour la stabilisation 
en Haiti (MINUSTAH) (S/2009/129), ainsi que celui 
sur la recente visite que le Conseil de securite a 
effectuee en mars 2009 en Haiti, sous la direction du 
Costa Rica. 

Avant d’aborder les deux principaux themes 
examines par le Conseil, je voudrais reaffirmer, une 
fois de plus, l’engagement total et l’appui du Groupe 
des amis d’Haiti en faveur des efforts que le 
Gouvernement et le peuple haitiens deploient pour la 
reconstruction du pays, la consolidation de la paix et de 
la stabilite et la promotion du relevement et du 
developpement durable. 


En tant que coordonnateur du Groupe des amis 
d’Haiti, je voudrais manifester notre vif soutien a la 
MINUSTAH et au Representant special du Secretaire 
general pour les efforts visant a renforcer la stabilite et 
ameliorer la gouvernance en Haiti. Le dernier rapport 
du Secretaire general, en date du 6 mars 2009, souligne 
les progres enregistres dans la mise en oeuvre du 
mandat de la MINUSTAH, tel qu’enonce dans la 
resolution 1840 (2008) et dans les resolutions 

precedentes du Conseil de securite. 

Le Groupe des amis d’Haiti se felicite des 
avancees enregistrees dans quatre des cinq domaines 
consideres comme indispensables pour la consolidation 
de la stabilite en Haiti, a savoir le dialogue politique et 
les elections, l’extension de l’autorite de l’Etat, y 
compris la gestion des frontieres, le renforcement de la 
securite, et l’etat de droit et les droits de l’homme. 
Parallelement, nous saluons le fort engagement dont 
fait preuve un groupe de pays d’Amerique latine qui 
ont mis leurs ressources en commun pour contribuer a 
la formation de la Police nationale d’Haiti. Nous 
soulignons egalement les efforts deployes par la 
Reunion des vice-ministres des affaires etrangeres et 
des vice-ministres de la defense du Mecanisme 
consultatif « 2 x 9 » sur Haiti. 

En ce qui concerne le dialogue politique et les 
elections, notre Groupe estime que la formation du 
Gouvernement de Madame le Premier Ministre Pierre- 
Louis represente un important pas en avant et 
l’expression d’une cooperation renforcee entre 
l’executif, le parlement et la societe civile en reaction a 
la serie de tempetes tropicales devastatrices qui a 
frappe le pays. Il est important de consolider cette 
cooperation pour repondre aux besoins du pays. 

Le Groupe des amis d’Haiti insiste sur la 
necessity d’organiser des elections libres et equitables 
et demande a tous les acteurs politiques de veiller a ce 
que les prochaines elections en vue de renouveler un 
tiers du Senat se deroulent dans une atmosphere 
pacifique. 

Haiti continue d’etre confronte a Tinsecurity 
alimentaire, a une grande pauvrete et a une situation 
humanitaire precaire. Dans ces domaines, on a 
malheureusement constate une deterioration marquee 
des conditions dans lesquelles vit la grande majorite du 
peuple haitien. Le Groupe des amis d’Haiti partage 
l’opinion du Secretaire general, a savoir qu’il existe un 
lien entre la stabilite, la securite et le developpement et 
que, de ce fait, les niveaux actuels de pauvrete, de 
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denuement et de souffrance dans le pays sont 
clairement incompatibles avec la stabilite a long terme. 
II est done urgent que les autorites haitiennes 
collaborent etroitement avec la communaute 
internationale pour faciliter l’acheminement des 
secours et le redressement, tout en jetant les bases de la 
reprise de l’activite dans le secteur prive en faveur de 
la reconstruction et du developpement du pays a long 
terme. 

Le Groupe des amis d’Haiti reaffirme 
1’importance capitale que revet la conference des 
donateurs du 14 avril. Elle sera l’occasion pour les 
donateurs et les partenaires d’ameliorer la coordination 
et de mettre a disposition l’assistance supplemental 
demandee par le Gouvernement haitien pour repondre 
aux besoins immediats du pays et pour poser les 
fondements d’un developpement socioeconomique 
durable. 

Le President {parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Chili. 

M. Munoz (Chili) {parle en espagnol) : Je vous 
remercie, Monsieur le President, de me donner la 
parole en tant que representant d’un Etat Membre, 
meme si les representants de plusieurs organismes des 
Nations Unies sont intervenus avant nous. Je vous 
remercie tout particulierement d’avoir convoque la 
presente seance sur la situation en Haiti et sur le 
rapport du Secretaire general sur la Mission des 
Nations Unies pour la stabilisation en Haiti 
(MINUSTAH) (S/2009/129), ainsi que sur le rapport de 
la recente visite qu’une delegation du Conseil de 
securite dirigee par l’Ambassadeur Urbina du Costa 
Rica a effectuee dans ce pays. 

Tout en nous associant a la declaration du 
Representant permanent de l’Uruguay au nom du 
Groupe des amis, je voudrais commencer par 
reaffirmer que le Chili est tres attache au processus de 
stabilisation en Haiti. Depuis le debut de la crise 
haitienne en fevrier 2004, mon pays a pris part aux 
efforts de la communaute internationale pour eviter une 
guerre civile et contribuer au processus de 
reconstruction de cette nation caribeenne. C’est 
pourquoi nous avons fait partie de la Force 
multinationale interimaire en Haiti, dans un premier 
temps, et nous avons ensuite maintenu une presence 
active au sein de la MINUSTAH, tout au long de ses 
cinq annees d’existence. 


Nous nous felicitons des mesures resolues prises 
par le President Rene Preval afin de consolider la 
democratie dans son pays, et de renforcer l’etat de droit 
et le respect des droits de l’homme. Nous estimons que 
la stabilisation pleine et entiere va de pair avec un 
processus democratique sans exclusive, dans lequel 
tous les acteurs se sentent concernes et participent a la 
reconstruction et a la prosperity future de leur nation. 
A cet egard, nous accordons une grande importance 
aux prochaines elections du 19 avril et nous esperons 
qu’elles se derouleront dans les conditions les plus 
normales possibles. 

Tout en reconnaissant que la situation securitaire 
s’est amelioree en Haiti, avec par exemple la 
diminution du nombre des enlevements, nous sommes 
egalement encourages par les avancees enregistrees 
dans quatre des cinq indicateurs des objectifs definis 
par le Secretaire general, a savoir le dialogue politique 
et les elections; l’extension de l’autorite de l’Etat, y 
compris la gestion des frontieres; le renforcement de la 
securite; et l’etat de droit et les droits de l’homme. 
Dans le meme temps, les patrouilles renforcees des 
frontieres terrestres et maritimes devraient se 
poursuivre avec l’aide accrue de la communaute 
internationale afin d’attenuer les effets potentiellement 
destabilisateurs du trafic des drogues. 

Nous voudrions plus particulierement exprimer 
notre profonde preoccupation devant la stagnation du 
developpement socioeconomique et T insecurity 
alimentaire d’Hai'ti. Le lien indissoluble qui existe 
entre la securite et le developpement est un element 
fondamental pour comprendre la situation qui regne 
actuellement en Haiti. Nous pensons done qu’une 
bonne coordination entre tous les acteurs participant au 
processus de consolidation de la paix en Haiti, ainsi 
que le prevoit la resolution 1840 (2008), doit inclure 
des efforts en vue d’ameliorer les indicateurs 
socioeconomiques au profit des Haitiens. Sans cela, les 
progres obtenus ces cinq dernieres annees en Haiti 
pourraient rapidement disparaitre. 

La prochaine conference des donateurs sur Haiti 
qui doit avoir lieu le 14 avril prochain a Washington est 
un signal positif. Le Chili, fort de sa position de pays 
ayant mis en place une politique de cooperation 
bilaterale avec Haiti dans des domaines tels que 
l’education et la promotion des garderies d’enfants, 
sera present et contribuera dans toute la mesure de ses 
moyens au succes de cette conference afin de faire 
avancer la mise en oeuvre des programmes de 
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developpement en faveur de cette nation caribeenne, 
tout en respectant le principe fondamental de la prise 
en main nationale. Parallelement, il faut d’urgence 
encourager plus avant l’investissement prive, qui 
permet de favoriser la creation d’emplois et 
l’instauration de conditions propices aux 
investissements etrangers et nationaux. 

Je voudrais souligner non seulement 
1’engagement historique de mon pays aux cotes 
d’Hai'ti, mais aussi les efforts d’un grand nombre de 
pays d’Amerique latine. Ces pays fournissent pres de 
60 % des Casques bleus de la MINUSTAH, et, dans le 
cadre d’initiatives telles que le Mecanisme « 2 x 9 » et 
le nouveau Groupe de travail de coordination pour la 
cooperation de l’Amerique latine avec la Police 
nationale haitienne, ils s’efforcent d’elaborer des 
strategies coherentes et durables afin de maximaliser la 
contribution de nos contingents et de nos forces de 
police, tant au sein de la MINUSTAH que dans les 
programmes de formation et de cooperation avec la 
Police nationale d’Hai'ti. Je ne citerai qu’une donnee : 
au cours de l’annee en cours, notre pays formera a 
l’Academia de Ciencias Policiales de Carabineros 
(l’Ecole de criminalistique), au Chili, plus de 70 
fonctionnaires de la Police nationale d’Hai'ti, et ce 
programme se poursuivra au cours des prochaines 
annees. 

Pour terminer, je lance un appel pour qu’Hai'ti ne 
soit pas oublie. Les cyclones survenus recemment et 
leurs effets devastateurs sur la population, aggraves par 
la crise alimentaire et economique, rendent plus 
urgente que jamais la necessite d’oeuvrer a la 
realisation de l’objectif qui nous reunit aujourd’hui, a 
savoir l’instauration d’une paix durable en Haiti, dans 
le respect integral et la promotion des droits de 
l’homme, le renforcement de l’etat de droit et de la 
democratic, et une reelle amelioration des niveaux de 
developpement et de la dignite de sa population. 

Mon pays reste et restera engage aux cotes 
d’Hai'ti et de l’ONU afin de realiser tous ces objectifs 
humanitaires dans ce pays frere des Caraibes. 

Le President {parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Canada. 

M. McNee (Canada) : Je tiens d’abord a vous 
remercier, Monsieur le President, de meme que 
T ensemble de la delegation mexicaine, d’avoir 
organise cette importante rencontre. Je souhaite 
egalement remercier le Representant special du 


Secretaire general, M. Hedi Annabi, pour son expose 
aujourd’hui et pour son travail en Haiti depuis sa prise 
de fonctions en 2007. 

Le Canada accorde une tres grande importance au 
dossier hai'tien. Haiti est le second recipiendaire de 
l’aide au developpement du Canada apres 
l’Afghanistan. Notre engagement total s’eleve a 
555 millions de dollars pour la periode 2006-2011. De 
plus, le Canada considere que le caractere 
interamericain des efforts en Haiti constitue une 
dimension fondamentale de l’action internationale dans 
ce pays. Cette solidarity regionale rend d’ailleurs 
incontournables les partenariats avec l’Organisation 
des Etats americains et la Communaute des Caraibes 
(CARICOM). De plus, le Canada se fait le promoteur 
d’une approche englobant l’ensemble de Pile 
d’Hispaniola et reconnait l’importance de la 
Republique dominicaine dans le dossier hai'tien. 

II s’agit du premier debat public du Conseil sur 
Haiti depuis mars 2006. Bien des progres ont ete 
effectues durant ces trois dernieres annees. Nous 
pouvons etre Tiers de ce qui a ete accompli par les 
Haitiens et par la communaute internationale. Nous 
tenons a remercier la Mission des Nations Unies pour 
la stabilisation en Haiti (MINUSTAH) pour le travail 
effectue, pour la stabilisation d’Hai'ti et pour son role 
dans le retablissement de la security. Nous saluons 
egalement Tequipe de pays des Nations Unies, dirigee 
par M. Joel Boutroue, pour son travail en matiere de 
developpement et de coordination de l’aide 
humanitaire. J’aimerais souligner le travail 
exceptionnel realise par l’UNICEL et le Programme 
alimentaire mondial en reponse aux dommages causes 
par les quatre cyclones qui ont frappe Haiti en aout et 
septembre de l’annee passee. Leur intervention, qui 
s’est notamment faite en partenariat avec la Legate 
canadienne St. John’s, a permis de sauver de 
nombreuses vies humaines. 

Les ouragans de l’ete dernier ont rappele que tous 
les progres en Haiti demeurent fragiles. La 

consolidation de la security requiert une action 
concertee en matiere de developpement. En revanche, 
une action reellement utile en matiere de 

developpement necessite un appui politique sans faille. 
A cet effet, il incombe a tous les piliers onusiens en 
Haiti de s’appuyer mutuellement et au Representant 
special du Secretaire general en particulier, de fournir 
la valeur ajoutee de son role politique aux activites de 
l’equipe de pays. 
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(/ ’orateur pour suit en anglais) 

Dans un contexte comme celui prevalant en Haiti 
oil tout est a faire immediatement, il convient 
neanmoins de degager certains axes prioritaires. Des 
progres ont ete observes en Haiti ces dernieres annees, 
car un consensus politique a prevalu au sein des 
auto rites haitiennes. En raison des multiples defis 
auxquels le pays fait face, il est primordial de 
maintenir ce consensus parmi les decideurs haitiens 
afin de travailler pour le bien commun de la 
population. Le role du Representant special du 
Secretaire general a cet egard est crucial. Nous savons 
que la tres grande majority des Haitiens veut des 
reformes pour developper le pays. Seuls ceux qui 
profitent de 1’instability et de 1’insecurity ont interet a 
maintenir le statu quo, mais le maintien du statu quo ne 
ferait que preparer le terrain pour une autre crise. Huit 
interventions de l’ONU durant les deux dernieres 
decennies devraient suffire a illustrer cet etat de 
choses. 

Nous sommes d’avis que la MINUSTAH doit 
demeurer en Haiti le temps qu’il faudra pour garantir la 
security et la stability des institutions. Elle doit pouvoir 
compter sur le mandat et les ressources appropries. Le 
travail de la MINUSTAH doit evidemment etre jumele 
aux progres realises dans la reforme de la Police 
nationale d’Haiti et les reformes des systemes 
judiciaire et penitentiaire. 

Le Canada souligne egalement l’utilite des 
indicateurs de succes presentes par le Secretaire 
general l’ete dernier lorsque Ton repensait l’avenir de 
la MINUSTAH. Nous croyons que ces indicateurs 
devront etre approfondis afin de permettre au 
Gouvernement hai'tien et a la communaute 
internationale de bien mesurer l’impact de leurs actions 
communes en matiere de stabilisation et de 
reconstruction. 

La resolution 1840 (2008) contient tous les 
elements requis pour un suivi approprie du dossier 
hai'tien grace aux prochains renouvellements du mandat 
de la Mission. Le leadership hai'tien et 1’appropriation 
des reformes sont des elements indispensables, mais 
cela ne doit pas retarder les reformes necessaries. 
L’inertie ne saurait constituer une reponse face a la 
complexity des problemes auxquels Haiti est confronte. 

La conference des donateurs qui se tiendra a 
Washington dans quelques jours sera une etape 
importante pour Haiti et ses partenaires internationaux. 


Il s’agira d’un moment propice au renforcement de la 
coordination des partenariats autour de la feuille de 
route que constitue le document de strategic nationale 
pour la croissance et la reduction de la pauvrete. Par 
ailleurs, nous remercions le Secretaire general d’avoir 
demande le rapport Collier, qui a mis en relief certains 
facteurs objectifs prop res a Haiti et a imprime une 
impulsion et un optimisme salutaires aux perspectives 
economiques du pays et a la creation de nouveaux 
emplois. 

En juillet prochain, a la lumiere des resultats de 
la reunion de Washington, le Groupe consultatif ad hoc 
du Conseil economique et social, que le Canada a le 
privilege de presider, formulera des recommandations 
sur le developpement a long terme en Haiti. Les 
elections senatoriales qui auront lieu dans quelques 
jours devraient aider a stabiliser les institutions 
gouvernementales. 

En conclusion, le Canada continuera de 
collaborer avec Haiti dans le respect entier de sa 
Constitution, de sa culture, de son histoire et de sa 
diversity. Nous soulignons le besoin de travailler avec 
un peuple hai'tien uni, de meme qu’avec des autorites 
nationales politiquement inclusives et convaincues de 
la necessity d’avancer ensemble democratiquement 
vers un veritable developpement politique, economique 
et social. Les degats causes par les ouragans l’annee 
derniere ont effectivement constitue un contretemps, 
mais les progres realises dans d’autres domaines 
laissent esperer un avenir meilleur. La communaute 
internationale n’a d’autre choix que de rester 
determinee a aider Haiti a aller de l’avant vers un 
avenir meilleur. C’est pourquoi, malgre Tampleur du 
defi, le Canada demeure determine a contribuer au 
developpement d’Haiti. 

Le President {parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole a la representante du Bresil. 

M me Viotti (Bresil) {parle en espagnol) : Je me 
rejouis de voir le Mexique et vous-meme, Monsieur le 
President, a la presidence du Conseil de security pour 
le mois d’avril. Votre grande experience et votre 
competence reconnue nous assurent que vous dirigerez 
les travaux de cet organe d’une maniere productive et 
efficace. 

Je tiens egalement a remercier l’Ambassadeur 
Jorge Urbina, Representant permanent du Costa Rica, 
pour avoir mene la mission du Conseil en Haiti. Son 
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rapport sur ce sujet contient des elements 
d’information importants. 

(I’orateur pour suit en anglais) 

Je tiens egalement a remercier le Representant 
special du Secretaire general, M. Hedi Annabi, pour le 
travail qu’il realise en Haiti, ainsi que pour son expose 
de ce matin. 

Le Bresil partage revaluation essentielle du 
Secretaire general presentee dans son dernier rapport 
sur Haiti (S/2009/129) selon laquelle, en depit 
d’avancees dans certains domaines tels que le dialogue 
politique et les elections, l’extension de l’autorite de 
l’Etat, le renforcement de la securite, et l’etat de droit 
et les droits de l’homme, les conditions de vie de la 
population se sont nettement degradees. En outre, les 
resultats obtenus dans le domaine de la securite 
demeurent fragiles. 

Cette evaluation confirme l’opinion du Bresil 
selon laquelle il faut conserver la configuration et le 
mandat actuels de la Mission des Nations Unies pour la 
stabilisation en Haiti (MINUSTAH), tout en insistant 
sur le fait que la communaute internationale doit 
appuyer les efforts nationaux visant a ameliorer la 
situation socioeconomique du pays. II incombe au 
premier chef aux Haitiens de developper leur pays et 
de prendre le processus en main. Neanmoins, ils 
continuent d’avoir besoin de notre solidarite et de notre 
appui sans faille. 

Comme cela est bien connu, la MINUSTAH et les 
autorites haitiennes ont coopere pour ameliorer 
considerablement la securite dans le pays. Des zones 
de Port-au-Prince et d’autres villes qui etaient 
gouvernees par des bandes organisees sont desormais 
sous l’autorite de l’Etat et leurs habitants peuvent vivre 
sans craindre la violence. Cependant, la relative 
fragilite de telles avancees montre bien qu’il faut en 
faire plus pour qu’elles soient acquises sur le long 
terme. La reforme et le renforcement de la Police 
nationale d’Haiti et du systeme judiciaire et 
penitentiaire sont des elements essentiels de la strategie 
pour atteindre cet objectif. Le Bresil et plusieurs autres 
pays aident ou s’appretent a aider le Gouvernement 
haitien a s’acquitter de ces taches essentielles. On a 
bon espoir que la Police nationale d’Haiti atteindra les 
objectifs quantitatifs et qualitatifs qui ont ete fixes, 
mais pour que cela soit le cas, maintenir le cap est 
essentiel. De tels efforts font partie d’un projet plus 
large visant a continuer a investir dans le renforcement 


des capacites pour que le pays ait les outils 

institutionnels necessaires pour consolider la stabilite. 
Toute l’aide bilaterale et multilaterale a cet egard 
devrait etre renforcee en ce moment critique. 

Ces derniers mois, le Secretaire general a 

redouble d’efforts pour attirer l’attention de la 

communaute internationale sur Haiti et pour qu’elle 
investisse dans le pays. Sa recente visite avec l’ancien 
President Clinton est la preuve que le Secretaire 

general partage pleinement l’opinion selon laquelle des 
mesures de securite seules ne peuvent pas s’attaquer 
aux causes profondes des problemes d’Haiti. Le Bresil 
etant un pays qui affirme depuis longtemps que la 
stabilite sur le long terme en Haiti depend d’une 
combinaison de securite, de reconciliation nationale et 
de developpement, il ne peut que se feliciter de ces 
initiatives. 

Les tristes chiffres de la pauvrete dans le pays 
sont bien connus. Pour inverser cette tendance, il faut 
que le Gouvernement haitien et ses nombreux 
partenaires intensifient ensemble leurs efforts pour 
surmonter les defis auxquels les Haitiens doivent faire 
face dans leur vie quotidienne. La conference des 
donateurs qui doit avoir lieu a Washington le 14 avril 
offre une occasion unique pour une plus grande 
coordination entre les parties prenantes et pour 
recueillir des ressources supplementaires. Le rapport 
Collier et le document de strategie nationale pour la 
croissance et pour la reduction de la pauvrete donnent 
des directives quant a l’elaboration et la mise en oeuvre 
de projets offrant des resultats a court terme. 

Les pays donateurs doivent aujourd’hui faire face 
a de fortes contraintes fmancieres, car ils doivent eux- 
memes gerer une baisse de leurs revenus. Mais il ne 
faut pas oublier que les besoins d’Haiti sont a la fois 
considerables et urgents. En periode de crise, les pays 
les plus pauvres et les plus pauvres au sein des pays 
sont ceux qui sont les plus touches. Nous ne saurions 
retirer l’aide offerte au moment meme ou ils en ont le 
plus besoin. Nous devrons jouer un veritable role 
moteur pour veiller a ce que la communaute 
internationale reste engagee envers Haiti et soutienne 
ses efforts pour repondre aux besoins essentiels de sa 
population. 

Pour ce qui est du Bresil, le President Lula et le 
Ministre des affaires etrangeres Celso Amorim ont, a 
maintes reprises, reaffirme notre volonte d’aider Haiti 
sur la voie de la stabilite et du developpement. Notre 
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engagement ferme envers la MINUSTAH repose sur 
cette approche. Nos contingents resteront en Haiti aussi 
longtemps que les autorites haitiennes et la 
communaute internationale le jugeront necessaire. 

Nous etions heureux d’entendre ce matin les 
membres du Conseil de securite reconnaitre la 
contribution faite par le Commandant de la Force, le 
General Santos Cruz, et par les soldats et les policiers 
de la MINUSTAH. Le nouveau Commandant de la 
Force, le General Floriano Peixoto Vieira Neto, prendra 
ses fonctions d’ici peu. Nous sommes certains qu’il 
jouera le meme role moteur que ses predecesseurs. 

Notre engagement envers Haiti passe egalement 
par la mise en place de projets de cooperation 
bilateraux et trilateraux dans un grand nombre de 
domaines tels que 1’agriculture, la peche, l’education et 
la production d’energie. 

Les prochaines elections senatoriales sont tres 
importantes, non seulement pour consolider les 
institutions d’Haiti, mais egalement pour faciliter le 
travail legislatif de la Chambre haute du Parlement et, 
ainsi, contribuer a faire avancer les reformes 
necessaires. Le Bresil a verse 500 000 dollars pour 
l’organisation du processus electoral qui sera, nous en 
sommes certains, transparent, libre et credible. 

Le Gouvernement bresilien suit de pres les efforts 
actuels du Gouvernement hai'tien pour preparer les 
reformes institutionnelles. Nous sommes certains qu’un 
processus de consultations ouvert a tous permettra a la 
societe haitienne dans son ensemble de parvenir aux 
accords necessaires. Une gouvernance democratique 
efficace et durable est un objectif qu’il faut poursuivre 
avec une grande determination et meme avec un 
sentiment d’urgence partout dans le monde, Haiti ne 
faisant pas exception. 

Les elections senatoriales et la conference des 
donateurs a venir sont deux occasions importantes pour 
Haiti qui pourra reprendre en main ses processus de 
developpement socioeconomique et politique. Nous 
demandons au Conseil de securite d’affirmer sans 
equivoque qu’il continue d’appuyer Haiti, ainsi que le 
travail realise par la MINUSTAH. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole au Representant permanent de 
l’Argentine. 

M. Argiiello (Argentine) {parle en espagnol) : Je 
tiens tout d’abord a indiquer que ma delegation 


s’associe a la declaration faite par le Representant 
permanent de l’Uruguay qui a pris la parole au nom du 
Groupe des amis d’Haiti. Je tiens egalement a vous 
feliciter, Monsieur le President, pour votre accession a 
la presidence du Conseil de securite pour le mois 
d’avril et a remercier la delegation mexicaine d’avoir 
organise ce debat public sur la situation en Haiti. En 
outre, je tiens a souligner a quel point les visites par la 
mission du Conseil de securite et par le Secretaire 
general ont ete importantes en tant que preuve de 
l’engagement de la communaute internationale en ce 
qui concerne la situation dans le pays. 

Lorsqu’en 2004 le Conseil de securite a cree la 
Mission des Nations Unies pour la stabilisation en 
Haiti (MINUSTAH), le pays sombrait dans la violence 
et l’Etat n’avait pas les capacites institutionnelles pour 
y faire face. C’est pour cela que le Conseil a cree une 
mission integree avec un mandat fort axe sur la 
question de la securite. L’objectif principal de la 
MINUSTAH etait d’instaurer un environnement sur et 
stable au sein duquel le processus politique et 
institutionnel pouvait se developper. En ce sens, nous 
pouvons dire que, en ce qui concerne la phase actuelle 
de son developpement, la Mission a sans aucun doute 
realise des progres considerables. 

Ainsi, l’entree en fonctions d’un Gouvernement 
hai'tien elu conformement a la Constitution a ete un 
important premier pas dans la vie politique du pays. De 
meme, le reglement de la crise politique causee par la 
chute du Premier Ministre en avril 2008, grace a la 
nomination de la nouvelle Premier Ministre en 
septembre de la meme annee et a l’organisation 
d’elections parlementaires qui auront lieu ce mois 
d’avril 2009, sont des jalons du developpement du 
processus politique hai'tien que nous devons considerer 
comme positifs. 

C’est en effet ce que voulait dire le Secretaire 
general dans son dernier rapport (S/2009/129) lorsqu’il 
a affirme que les progres realises dans le domaine du 
dialogue politique sont des signes de la volonte des 
dirigeants politiques haitiens de trouver ensemble une 
solution a la situation du pays, en particulier a la crise 
engendree par les ouragans et tempetes tropicales 
devastateurs de 2008. 

En tant qu’Etat participant a la MINUSTAH, la 
premiere mission de maintien de la paix avec une 
majorite de pays latino-americains y participant, aussi 
bien sous la forme de contingents que du 


09-29319 


7 



S/PV.6101 (Resumption 1) 


commandement militaire, l’Argentine se felicite du fait 
que la Mission soit devenue un facteur decisif qui a 
permis de retablir la stabilite et la securite dans le pays 
et d’aider le peuple haitien a maintenir son attachement 
a la democratic. La recente mission du Conseil de 
securite en Haiti a constate les progres realises dans le 
domaine de la securite et a souligne l’importance de 
l’aide apportee par la MINUSTAH a la Police nationale 
d’Hai'ti pour renforcer ses capacites. Elle a egalement 
indique que des ameliorations qui ont ete realisees se 
refletent dans la diminution de la criminalite et de la 
croissance de la confiance du peuple haitien dans la 
police. 

Les progres accomplis dans le domaine de la 
securite sont encourageants. Cependant, nous notons 
avec preoccupation que les possibility de 
developpement economique et social d’Hai'ti ont ete 
considerablement compromises, particulierement en 
raison des graves dommages infliges par les 
catastrophes naturelles qui ont frappe Haiti en 2008. La 
situation en Haiti reste fragile en raison de la pauvrete 
et du chdmage qui persistent et de la capacite limitee 
des institutions hai'tiennes et a fournir les services 
essentiels a la population. Le lien etroit qui existe entre 
la securite et le developpement met en evidence que 
Paction de la communaute internationale ne peut pas et 
ne doit pas se limiter a la presence de la Mission des 
Nations Unies pour la stabilisation en Haiti 
(MINUSTAH), car l’absence de progres visibles dans 
les conditions de vie du peuple haitien pourrait 
compromettre la stabilite du pays. 

C’est pourquoi, la tenue prochaine de la 
conference des donateurs a Washington est l’occasion 
de faire progresser le developpement economique et 
social d’Hai'ti et le renforcement de ses institutions, 
relevant ainsi les nombreux defis auxquels nous 
sommes confrontes. A cette fin, la coordination de la 
cooperation internationale avec Haiti doit etre 
approuvee et la capacite institutionnelle en Haiti doit 
etre renforcee, assurant ainsi le debut d’une nouvelle 
ere. Nous devons travailler pour qu’Hai'ti prenne en 
charge, a moyen terme, la mise en oeuvre et la 
coordination de l’aide qu’il reqoit. 

L’Organisation des Nations Unies a un role 
essentiel a jouer, puisque sans veritable appui de l’Etat 
haitien, sans dynamique des consultations politiques 
qui assurent la gouvernance et sans un minimum de 
developpement humain, les conditions qui ont rendu 
cette action necessaire ne seront pas realisees. Le 


succes de l’ONU sera demontre quand sa presence ne 
sera plus necessaire. 

Nous nous trouvons face a une occasion 
historique unique de mettre en correlation les 
contributions de la communaute internationale et les 
priorites etablies par le Gouvernement haitien pour son 
propre developpement economique et social. Dans ce 
contexte, je souhaite souligner Pattachement des pays 
d’Amerique latine a Haiti, particulierement grace a une 
presence technique necessitant une presence 
importante de ressources humaines et visant a renforcer 
l’Etat haitien. La cooperation que PArgentine fournit a 
Haiti dans les domaines de la securite alimentaire et du 
renforcement des structures du Ministere de la 
planification et de la cooperation et du Ministere de 
l’economie et des finances fait partie de ce contexte. 

Avant de terminer, je voudrais revenir aux 
principales conclusions du dernier rapport du 
Secretaire general sur Haiti, ou il constate que, en depit 
des difficulty, nous avons Poccasion d’accomplir des 
progres en consolidant la stabilite en Haiti. A cette fin, 
il faut assurer l’engagement continu de la communaute 
internationale a appuyer la securite, les institutions de 
l’Etat aussi bien que le developpement economique et 
social d’Haiti. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Republique 
dominicaine. 

M. Del Rosario Ceballos (Republique dominicaine) 
(parle en espagnol) : Pour commencer, je voudrais 
feliciter le Mexique, un membre eminent de notre 
region, d’avoir accede a la presidence du Conseil de 
securite pendant le mois d’avril et pour son initiative 
d’avoir organise ce debat public du Conseil de securite 
sur Haiti. De tels debats aident a faire en sorte que le 
principe de solidarity et Pattachement de la 
communaute internationale a Haiti restent au premier 
plan. 

De la meme maniere, je souhaite feliciter la 
Jamahiriya arabe libyenne, pour la transparence et 
Pexcellent travail effectue pendant le mois de mars 
dernier a la tete du Conseil de securite. Je remercie 
egalement M. Hedi Annabi, Representant special du 
Secretaire general et chef de la Mission des Nations 
Unies pour la stabilisation en Haiti (MINUSTAH) pour 
son precieux expose de ce matin. 
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La nature a recemment eu des consequences 
extremement prejudiciables sur les conditions de vie 
des peuples de nos deux pays qui etaient deja difficiles, 
mais nous reconnaissons qu’elles ont ete encore plus 
devastatrices pour le peuple hai'tien voisin. La 
succession d’ouragans a terni et de fait affecte le 
present et l’avenir, au moins immediat, d’Hai'ti. Dans 
ce contexte, nous notons l’urgence qu’il y a a repondre 
a l’appel a la solidarite lance dans le cadre de 
differentes instances multilaterales par les principaux 
dirigeants de notre region. Le temps est venu d’aider 
activement Haiti et, comme le Secretaire general l’a 
dit, cette aide doit viser a reduire la dependance d’Haiti 
vis-a-vis de l’aide humanitaire, puisque des etudes 
statistiques recentes ont montre que les bases 
economiques d’Hai'ti sont fortes. 

La Republique dominicaine considere de maniere 
tres positive le travail effectue par la MINUSTAH, et 
considere que cet effort de solidarite, qui fait intervenir 
de nombreux pays de notre region et d’autres regions 
du monde, peut contribuer au developpement et au 
progres institutionnel, economique et social du peuple 
hai'tien. 

Actuellement, la Republique dominicaine 
collabore avec Haiti, comme l’a deja indique le 
Secretaire general dans son rapport sur la MINUSTAH 
(S/2009/129), a recreer la Commission conjointe Haiti- 
Republique dominicaine, dont l’objectif est d’aborder 
des questions prioritaires dans le cadre de nos 
relations, et notamment 1’augmentation des echanges 
commerciaux, la sante, l’education, la securite aux 
frontieres, la lutte contre le trafic de drogues, 
l’environnement ainsi que d’autres questions d’interet 
pour nos deux pays. 

A cet egard, je suis heureux d’annoncer que la 
Commission conjointe se reunira a partir de la mi-avril 
2009 pour commencer a travailler sur notre important 
ordre du jour commun. Le caractere amical et 
specifique des relations personnelles qui existent entre 
le President Fernandez et le President Preval a sans 
aucun doute contribue de maniere significative au 
progres et au renforcement des liens entre la 
Republique dominicaine et Haiti et, surtout, a la 
volonte de faciliter la communication et une meilleure 
comprehension, qui convient aux deux peuples qui ont 
le destin de partager leurs frontieres geographiques. 

Quant a la gestion de frontieres, la Republique 
dominicaine a mis en oeuvre un programme gere par 


des professionnels de son cote de la frontiere en creant 
le CESFRONT (Groupe specialise de la securite des 
frontieres), qui a a sa charge non seulement la 
surveillance de la frontiere pour prevenir le trafic de 
drogues, d’armes et la traite d’etre humains, mais a 
aussi le mandat specifique de veiller au respect le plus 
absolu de l’integrite physique et de la sante des 
personnes qui traversent cette frontiere. Les resultats 
de ce programme a ete indiques dans le rapport de la 
mission du Conseil de securite qui s’est recemment 
rendue en Haiti, qui a pu verifier le climat de respect et 
de professionnalisme qui prevaut actuellement dans la 
zone frontaliere. 

Nous appuyons la prochaine conference des 
donateurs qui aura lieu a Washington et nous sommes 
convaincus que celle-ci peut continuer a stimuler la 
cooperation de la communaute internationale avec 
Haiti. Les progres qui ont ete recemment accomplis en 
Haiti ont ete soulignes, tant par la mission du Conseil 
de securite, que par le Secretaire general apres leur 
visite a Haiti avec l’ancien President Bill Clinton. 

Nous savons deja que la crise financiere et 
economique internationale nous touche tous, mais, a 
notre avis, le principe de la solidarite doit etre 
maintenu, particulierement en Haiti, puisque, comme le 
Secretaire general l’a dit, les progres qui ont ete 
accomplis restent encore tres fragiles et peuvent etre 
reduits a neant. 

Je termine en reaffirmant la determination du 
Gouvernement de la Republique dominicaine de 
continuer de contribuer a cet effort en faveur d’Hai'ti. 
J’espere que la communaute internationale, notamment 
les pays donateurs, observera ce principe bien ancre de 
solidarite. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole a la Representante permanente de 
l’Equateur. 

M mc Espinosa (Equateur) (parle en espagnol) : 
Tout d’abord, permettez-moi, Monsieur, de commencer 
par vous feliciter de votre accession a la presidence du 
Conseil de securite pendant ce mois. Je remercie 
egalement votre pays d’avoir pris l’initiative de 
convoquer cette session extraordinaire consacree au 
rapport du Secretaire general (S/2009/129) sur la 
Mission des Nations Unies pour la stabilisation en 
Haiti (MINUSTAH), question qui revet une immense 
importance non seulement pour l’Equateur, mais aussi 
pour toute l’Amerique latine et les Caraibes. Je saisis 
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egalement cette occasion pour feliciter la Mission 
permanente du Costa Rica de Tefficacite et du 
dynamisme dont elle a fait montre en sa qualite de chef 
de la delegation du Conseil de securite dont l’objectif 
etait d’evaluer les resolutions de cet organe sur la 
MINUSTAH. 

C’est une constante de la politique etrangere 
equatorienne que de manifester sa solidarity avec Haiti, 
notamment lorsque cette nation caribeenne sceur a 
souffert des effets devastateurs des ouragans et des 
depressions tropicales, qui ont accru sa vulnerability et 
touche des milliers de freres haitiens. Ma delegation 
saisit cette occasion pour exprimer son appui a la 
MINUSTAH et au Representant special du Secretaire 
general et au Chef de la MINUSTAH, M. Hedi Annabi, 
pour les efforts qu’ils deploient afin d’ameliorer la 
stability et la situation politique en Haiti. 

Le dernier rapport du Secretaire general en date 
du 6 mars 2009 souligne les progres realises par la 
Mission creee par le Conseil de securite pour 
s’acquitter de son mandat et pour mettre ainsi en oeuvre 
toutes les resolutions pertinentes. Mon pays s’est 
associe a la communaute internationale et a l’ONU et 
s’est engage a cooperer activement au maintien de la 
paix et de la securite en assurant la rotation des 
ingenieurs militaires, des ressources et de l’equipement 
de la MINUSTAH. Le contingent militaire de 
TEquateur en Haiti fournit ainsi un appui au 
Gouvernement hai'tien afin de creer un environnement 
securitaire permettant le retablissement soutenu des 
institutions democratiques, la pleine reinstauration de 
l’etat de droit et la mise en place du cadre necessaire 
pour rendre possible le bien-etre economique et le 
developpement de la population de cette republique 
caribeenne soeur. 

La politique equatorienne concernant les 
operations de maintien de la paix ne se limite pas 
seulement a l’envoi de troupes. Une serie de mesures et 
d’actions ont egalement ete adoptees qui temoignent 
d’une politique integree en matiere de securite. La 
creation, il y a cinq ans, de l’unite scolaire des 
missions de paix en Equateur en est une illustration. La 
formation reque par les casques bleus equatoriens leur 
permet de faire face aux problemes lies aux personnes 
deplacees, aux refugies et aux catastrophes 
humanitaires, en plus de regler les problemes qui se 
posent avec la population civile. 


De meme, TEquateur s’estime honore de faire 
partie du Mecanisme « 2 x 9 » sur Haiti, qui appuie la 
realisation des objectifs enonces par le Secretaire 
general au Conseil de securite dans le rapport qu’il a 
presente en aout 2008 (S/2008/586) pour consolider la 
stabilite en Haiti, a savoir le dialogue politique en vue 
des elections, l’elargissement de l’autorite de l’Etat, 
Tetablissement d’un mecanisme de securite durable, 
l’etat de droit et les droits de l’homme. Nous esperons 
pouvoir atteindre Tobjectif du developpement 
economique et social dans un avenir proche. Pour 
TEquateur, Telimination de la pauvrete et Tintegration 
sociale figurent parmi les plus grands defis a relever 
pour la nation soeur d’Haiti. 

Ma delegation se felicite en outre de la 
prorogation du mandat de la MINUSTAH et de la 
confirmation par le Senat en septembre 2008 de 
M mc Michelle Duvivier Pierre-Louis a la fonction de 
premier ministre en une periode d’etat d’urgence afin 
de faire face aux crises qui ont frappe Haiti. 
L’Equateur espere vivement que les prochaines 
elections senatoriales hai'tiennes seront libres, justes et 
inclusives et se derouleront dans un climat d’ouverture 
et de debat pacifique afin d’avancer resolument sur la 
voie des reformes institutionnelles necessaires. 

Haiti continue de connaitre Tinsecurite 
alimentaire et des taux eleves de pauvrete et de 
chdmage, outre une situation humanitaire precaire. 
Mon gouvernement espere que le Groupe des Amis 
d’Haiti, les pays donateurs et les representants du 
Gouvernement hai'tien s’entendront pour mettre au 
point un programme de stabilisation a long terme qui 
permettra de faciliter et d’accelerer le processus de 
reconstruction et de developpement de cette nation 
sceur. L’Equateur espere que la Conference des 
donateurs, qui se tiendra le 14 avril a Washington, 
donnera Toccasion aux pays Amis d’Haiti de mettre en 
place les mecanismes concrets permettant de jeter les 
fondements du developpement economique et social 
stable et durable auquel aspire le peuple hai'tien et qu’il 
merite. Notre pays reaffirme sa determination 
inebranlable a contribuer a l’edification d’un avenir 
meilleur pour Haiti, nation sceur des Caraibes. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole au Charge d’affaires du Perou. 

M. Chavez (Perou) {parle en espagnol) : Ma 
delegation est heureuse de vous voir diriger les travaux 
du Conseil de securite ce mois-ci, Monsieur le 
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President. Nous nous felicitons de participer a cette 
seance publique a laquelle nous sommes heureux de 
participer, et nous nous associons a la declaration 
prononcee par la delegation de PUruguay, au nom du 
Groupe des Amis d’Ha'iti. 

Ma delegation exprime egalement ses 
remerciements a la mission du Conseil de securite a 
Haiti qui s’est deroulee du 11 au 14 mars, et felicite 
tout particulierement par votre entremise le 
Representant permanent du Costa Rica, l’Ambassadeur 
Jorge Urbina, pour les qualites de dirigeant, le serieux 
et le professionnalisme dont il a fait montre dans 
l’examen d’un sujet particulierement important et 
delicat pour l’Amerique latine et les Cara'ibes. Nous 
remercions egalement M. Hedi Annabi pour les efforts 
inlassables qu’il deploie en Haiti et pour les 
informations importantes qu’il nous a fournies. 

II est manifeste que la situation securitaire en 
Haiti s’est amelioree. Des zones autrefois en proie a 
des troubles, telles que Cite Soleil, jouissent 
aujourd’hui d’une grande tranquillite dans la vie 
quotidienne. La coexistence et le dialogue politique se 
maintiennent, malgre certaines difficultes. Nous 
esperons que l’election d’un tiers des membres du 
Senat, qui doit se derouler ce mois-ci, sera couronnee 
de succes. De meme, nous nous felicitons des 
ameliorations introduites dans le domaine de 
l’elargissement de 1’autorite de l’Etat, du renforcement 
de l’etat de droit et du respect des droits de l’homme. 

D’autre part, il n’est pas moins certain qu’il 
existe des difficultes particulieres et tres preoccupantes 
sur le plan socioeconomique. Nous sommes inquiets de 
la degradation du niveau de vie de la population suite 
aux difficultes auxquelles elle s’est heurtee en 2008, 
notamment la crise alimentaire mondiale et les 
ouragans qui ont devaste l’ile. Dans un environnement 
deja tres fragile, ces difficultes ont ete aggravees par 
les effets de la crise financiere et economique 
mondiale. Au lieu de perdre espoir, nous devons 
relever les defis avec une vigueur renouvelee, car la 
reconstruction et le developpement d’Hai'ti restent des 
taches inachevees. 

La Conference de haut niveau des donateurs sur 
Haiti, qui se tiendra le 14 de ce mois a Washington, 
fournit a Haiti une occasion unique. C’est avant tout 
l’occasion d’obtenir un appui financier et 
technologique et de perfectionner encore davantage la 
proposition du Gouvernement pour ce qui est de la 


planification et du recensement indispensable des 
objectifs clefs, par exemple dans le cas de l’insecurite 
alimentaire et des mesures visant a creer des emplois et 
a garantir les services de base de maniere stable. 
Repondre aux besoins urgents - qui existent 
manifestement - ne doit pas prendre le pas sur la 
necessity de reflechir au long terme et au 
developpement economique et social durable. Il ne 
s’agit pas seulement d’obtenir des ressources, mais 
aussi d’ameliorer la gouvernance. 

Dans un cadre plus large, il est prioritaire 
d’appuyer les progres deja mentionnes dans les 
domaines de la securite, du dialogue politique, de 
l’elargissement de l’autorite de l’Etat, de la 
reaffirmation de l’etat de droit et du respect des droits 
de l’homme grace a des mesures permettant 
d’ameliorer progressivement mais concretement la 
qualite de vie de la population ha'itienne. 

Ma delegation constate une fois de plus le role 
important joue par la MINUSTAH dans Paffirmation 
de la stabilisation en Haiti, notamment les efforts 
deployes par le Representant special du Secretaire 
general en Haiti et par les agences de developpement 
de l’ONU, qui, de concert avec d’autres acteurs 
internationaux, realisent un travail remarquable dans ce 
pays. La coordination entre le Gouvernement ha'itien et 
toutes les entites qui fournissent des orientations, une 
cooperation et une assistance doit continuer a se 
resserrer et se renforcer. Veiller a ce que le 
Gouvernement et le people ha'itiens prennent en main 
le processus est Pun des principaux defis que nous 
devons relever de maniere resolue et energique tout en 
gardant un optimisme raisonnable. Dans le meme 
temps, il faut aussi reconnaitre que cela represente une 
lourde responsabilite. En fin de compte, c’est au 
Gouvernement et au peuple ha'itiens qu’il incombe de 
definir les orientations et de decider de leur propre 
destin, en beneficiant toujours de l’appui actif de la 
communaute internationale. 

A cet egard et en guise de conclusion, je tiens a 
reiterer une fois encore que le Gouvernement peruvien 
appuie de maniere inebranlable la stabilisation et le 
developpement d’Ha'iti. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Republique 
tcheque. 

M. Palous (Republique tcheque) {parle en 
anglais) : J’ai l’honneur de m’exprimer au nom de 
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l’Union europeenne. La Turquie, la Croatie et l’ex- 
Republique yougoslave de Macedoine, pays candidats; 
l’Albanie, la Bosnie-Herzegovine, le Montenegro et la 
Serbie, pays du Processus de stabilisation et 
dissociation et candidats potentiels; ainsi que 
l’Ukraine, la Republique de Moldova, l’Armenie et la 
Georgie se rallient a la presente intervention. 

Tout d’abord, je voudrais commencer par 
remercier M. Hedi Annabi, Representant special du 
Secretaire general pour Haiti, de son expose detaille et 
de la maniere dont il dirige la Mission des Nations 
Unies pour la stabilisation en Haiti (MINUSTAH). Je 
voudrais egalement souhaiter la bienvenue a la 
Presidente du Conseil economique et social et 
remercier tous ceux qui ont fait un expose au Conseil 
ainsi que tous les participants au debat d’aujourd’hui. 

L’Union europeenne se felicite de la recente 
mission du Conseil de securite en Haiti et exprime sa 
reconnaissance au Representant permanent du Costa 
Rica, qui a dirige cette mission. L’Union europeenne a 
suivi avec beaucoup d’interet les principaux 
accomplissements et resultats de la mission. Nous 
avons egalement pris note des recentes 
recommandations du Secretaire general, presentees 
dans son dernier rapport semestriel sur la MINUSTAH 
(S/2009/129). 

L’Union europeenne tient a remercier la 
MINUSTAH du travail tres actif et efficace qu’elle 
accomplit, comme en temoignent essentiellement ses 
efforts pour stopper la deterioration de la situation en 
matiere de securite et pour aider a l’edification de 
l’Etat et au renforcement des capacites 
institutionnelles. L’Union europeenne prend aussi note 
des progres enregistres dans la professionnalisation de 
la Police nationale d’Hai'ti, qui opere en etroite 
cooperation avec la MINUSTAH. Cela souligne le 
besoin constant d’une cooperation accrue avec la 
Police nationale d’Hai'ti afin de repondre plus 
efficacement aux menaces liees au crime organise. La 
reforme de la justice est egalement l’un des prealables 
indispensables a la consolidation de la situation en 
matiere de securite. 

Nous sommes nous aussi d’avis que la formation 
d’un Gouvernement ayant pour Premier Ministre 
M me Michelle Duvivier Pierre-Louis constitue une 
avancee importante, et nous encourageons le 
Gouvernement a prendre de nouvelles mesures en 
faveur de la poursuite de la stabilisation politique, 


securitaire et socioeconomique du pays. L’Union 
europeenne salue egalement l’esprit de direction dont a 
fait montre le President Rene Garcia Preval pour 
stabiliser l’economie et retablir les institutions 
politiques. 

Les elections senatoriales partielles prevues en 
avril et en juin 2009, apres avoir ete reportees depuis la 
fin de l’annee 2007, demeurent pour Haiti un defi 
important a relever sur le front politique. Ces elections 
vont permettre de parachever la composition de la 
chambre haute de l’Assemblee nationale ha'itienne. 
Leur bon deroulement contribuera sans nul doute a 
consolider la stabilisation de la situation politique et 
securitaire en Haiti. C’est pourquoi l’appui fourni par 
la communaute internationale est crucial a cet egard. 
La Commission europeenne va contribuer avec un 
montant de 3,3 millions d’euros a cet effort. 

Bien que des progres tangibles aient ete 
enregistres s’agissant du dialogue politique et des 
elections, de l’extension de l’autorite de l’Etat, de la 
securite, de la primaute du droit et des droits de 
l’homme, il reste encore beaucoup a faire dans ces 
domaines. L’Union europeenne salue les efforts de la 
MINUSTAH pour aider les autorites haitiennes, en 
particulier la Police nationale d’Hai'ti, dans les 
domaines du desarmement, de la demobilisation et de 
la reintegration et de la reforme du secteur de la 
securite. L’Union europeenne estime qu’il importe de 
poursuivre les activites d’edification de l’Etat et la 
reforme du secteur de la securite, d’autant que cette 
derniere represente l’un des defis essentiels que le 
Gouvernement haitien doit relever. L’Union 
europeenne est determinee a continuer de prendre part 
aux efforts deployes par la communaute internationale 
pour aider Haiti dans ce domaine primordial, qui 
couvre egalement l’etat de droit, les droits de l’homme 
et la lutte contre la violence armee et le crime organise. 

L’Union europeenne demeure particulierement 
preoccupee par les niveaux de pauvrete et par la 
situation socioeconomique et humanitaire en Haiti. A 
cet egard, la crise financiere mondiale, la crise 
alimentaire et les consequences devastatrices des 
ouragans Fay et Gustav et des tempetes tropicales font 
peser un poids supplemental sur les conditions 
socioeconomiques deja tres difficiles en Haiti. Cette 
deterioration de la situation socioeconomique doit etre 
stoppee pour eviter toute eventuelle incidence negative 
sur la situation securitaire d’ensemble qui demeure tres 
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fragile. Dans ce contexte, il importe que la 
MINUSTAH demeure engagee et vigilante. 

L’axe de la cooperation etablie par l’Union 
europeenne est en train d’evoluer pour passer de 
l’appui a la reforme democratique et le redressement 
durant la periode de transition au relevement 
economique et aux services de base. De fait, l’Union 
europeenne est persuadee qu’un developpement 
socioeconomique vigoureux est indispensable pour 
preserver et consolider la stabilite nouvellement 
retrouvee. En outre, la capacite de l’Etat de fournir des 
services de base doit etre renforcee. La strategic de 
cooperation de l’Union europeenne avec Haiti pour la 
periode 2008-2013 repose sur ces elements. Cette 
strategic, financee a hauteur de 291 millions d’euros, 
s’axera essentiellement sur les infrastructures, et 
principalement sur la construction de routes, ainsi que 
sur la gouvernance. Dans ce contexte, je voudrais 
mentionner qu’en fevrier 2009, l’Union europeenne, 
qui est l’un des principaux donateurs en Haiti, a ouvert, 
a Port-au-Prince, une representation locale de son 
Office humanitaire. 

Pour terminer, l’Union europeenne voudrait 
exprimer son plein appui a la conference internationale 
de haut niveau consacree a Haiti qui aura lieu a 
Washington les 13 et 14 avril, pour soutenir les efforts 
de reconstruction et la mise en oeuvre de la strategie du 
Gouvernement pour la croissance et la reduction de la 
pauvrete. La conference contribuera egalement a 
definir un nouveau modele de cooperation entre Haiti 
et ses bailleurs de fonds. L’Union europeenne est prete 
a y jouer un role actif. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole au representant de Cuba. 

M. Moreno Fernandez (Cuba) (parle en 
espagnol) : Monsieur le President, avant toute chose, je 
voudrais, au nom de Cuba, vous exprimer notre 
satisfaction de voir le representant du Mexique, un 
pays frere, presider le Conseil de securite. Nous vous 
souhaitons plein succes dans vos travaux. 

La revolution qui a mene a l’independance 
d’Haiti le l er janvier 1804 a ete le premier evenement 
qui a fait de la region des Caraibes un acteur a part 
entiere sur la scene internationale. La revolution 
haitienne, qui a recueilli et encourage de nombreux 
revolutionnaires du continent durant les periodes 
cruciales de la lutte que l’Amerique latine a menee 
contre la domination coloniale, a aussi influence de 


maniere particuliere et determinante le destin et la 
formation de la nation cubaine. 

Pourtant, Haiti, berceau des luttes de liberation 
contre le colonialisme dans les Ameriques et premiere 
Republique independante d’Amerique latine et des 
Caraibes, est aujourd’hui un pays delaisse par la 
communaute internationale. Ce pays des Caraibes 
fournit l’une des illustrations les plus claires des 
consequences nefastes du colonialisme et du neo- 
colonialisme, du caractere injuste et selectif de l’ordre 
international actuel et de l’interventionnisme qui a 
constamment marque sa tumultueuse histoire. 

Lorsque l’ONU se penche sur la situation d’Haiti, 
ce sont pratiquement toujours les questions de securite 
qui retiennent l’attention, tandis que, pour des raisons 
pratiques, l’urgence des graves problemes structurels, 
economiques et sociaux auxquels est confronts le pays 
est minimisee. Or, pour que la paix, la securite et la 
stabilite regnent dans le pays, il importe avant tout 
d’eliminer la pauvrete et le sous-developpement. S’il 
est evident qu’il ne peut y avoir de developpement sans 
paix ni stabilite, il est encore plus evident que sans 
developpement, il ne peut y avoir de paix ni de 
stabilite, qu’il ne saurait y avoir de paix et de securite 
pour un peuple soumis a la faim, a la misere, a 
l’insalubrite et a l’analphabetisme. 

Nous reconnaissons que depuis l’etablissement de 
la Mission des Nations Unies pour la stabilisation en 
Haiti en 2005, la securite sur le terrain s’est amelioree, 
mais il n’y a pas eu et il ne pourra pas y avoir de 
solution militaire en Haiti. Pres de 80 % de la 
population du pays vit dans la pauvrete. La moitie de la 
population active est au chdmage, l’esperance de vie 
atteint a peine les 52 ans et l’analphabetisme frappe 
48 % de la population. Le nombre des seropositifs est 
le plus eleve de tous les Etats des Caraibes, et pres de 
la moitie de la population souffre de la malnutrition. 

L’annee derniere, Haiti a essuye de nouveau un 
coup devastateur : quatre cyclones et tempetes 
tropicales se sont abattus sur le pays. Le cout humain a 
ete immense; les degats causes aux infrastructures et a 
l’economie, de l’ordre de 15 % du produit national 
brut, sont les plus graves qu’Haiti a connus depuis le 
debut du XX e siecle. 

Cuba, petit pays soumis a un blocus et aux 
ressources limitees, a continue d’accroitre sa 
cooperation avec ce pays frere des Caraibes, 
essentiellement dans le secteur de la sante, mais dans 
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d’autres egalement, comme l’energie, l’education, 
1’agriculture et le sport. Aujourd’hui plus de 
400 cooperants cubains fournissent des services dans 
les coins les plus recules d’Haiti, principalement des 
services de sante. Pres de 200 medecins generalistes et 
specialistes travaillent dans tous les departements du 
pays. Depuis le debut de la cooperation de Cuba avec 
Haiti en 1998, les medecins cubains ont fait pres de 
14 millions de consultations, precede a pres de 100 000 
accouchements et realise plus de 250 000 interventions 
chirurgicales. 

A l’heure actuelle, pres de 300 jeunes medecins 
hai'tiens qui ont fini leurs etudes dans notre pays se 
forment aux cotes de la brigade medicale cubaine. A 
Cuba, quelque 50 medecins hai'tiens apprennent une 
deuxieme specialite. En outre, plus de 600 boursiers 
hai'tiens suivent actuellement des formations totalement 
gratuites a Cuba; 500 d’entre eux font des etudes en 
rapport avec des domaines specialises du secteur de la 
sante. Plus de 800 jeunes Hai'tiens ont fmi leurs etudes 
professionnelles dans des etablissements cubains. Dans 
le cadre de l’Operation Miracle, un programme de 
cooperation elabore par Cuba et le Venezuela pour 
aider gratuitement les patients de differents pays 
souffrant d’infections oculaires, jusqu’en fevrier 2009, 
32 191 patients hai'tiens avaient ete operes, dont 31 035 
dans deux centres ophtalmologiques et dans deux 
unites chirurgicales mobiles donnees par la Republique 
de Cuba a ce pays des Caraibes. La mise en oeuvre du 
programme d’alphabetisation cubain « yo si puedo » a 
permis, a ce jour, d’alphabetiser 160 490 Hai'tiens 
illettres. 

Les actions menees par Cuba en faveur d’Hai'ti ne 
sont qu’un exemple modeste de tout ce qui pourrait se 
faire dans ce pays grace a la mediation et a l’assistance 
de la communaute internationale, surtout de la part des 
Etats ayant d’importantes ressources economiques et 
financieres. Haiti dispose de ressources extremement 
limitees pour relever les nombreux defis auxquels il est 
confronte. La communaute internationale se doit de 
fournir d’importantes contributions, d’accroitre son 
assistance et de tenir ses engagements financiers et 
humains a l’egard de ce pays des Caraibes. Sans 
l’appui de la communaute internationale, meme les 
modestes objectifs du Millenaire pour le 
developpement resteront hors de la portee d’Hai'ti. 

Pour terminer, je tiens a repeter qu’ Haiti pourra 
toujours compter sur l’aide et la solidarite du peuple et 
du Gouvernement cubains. Nous ne faisons ainsi que 


nous acquitter de notre devoir et de notre dette de 
reconnaissance vis-a-vis des peuples des Caraibes qui 
ont toujours manifeste une amitie et une solidarite 
fermes et inebranlables a l’egard de Cuba. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole a la representante de la Colombie. 

M me Blum (Colombie) {parle en espagnol ): Je 
tiens tout d’abord, Monsieur le President, a vous 
feliciter, ainsi que le Mexique, pour votre accession a 
la presidence du Conseil de securite pour le mois 
d’avril. Nous vous souhaitons plein succes dans 
l’examen des questions inscrites a l’ordre du jour 
charge du Conseil que vous avez rendu public dans la 
conference de presse que vous avez tenue le 2 avril. 

Nous saluons l’initiative que vous avez prise de 
convoquer ce debat public et d’appeler l’attention sur 
la question concernant Haiti. La participation au 
present debat de representants du Conseil economique 
et social, de l’Organisation des Etats americains et de 
la Banque interamericaine de developpement, entre 
autres importantes institutions, souligne le caractere 
global et concret de l’examen de cette question. 

La Colombie est consciente des problemes et des 
defis auxquels Haiti est confronte, lesquels ont ete 
exacerbes recemment par les catastrophes naturelles et 
par une conjoncture internationale de crise economique 
et fmanciere, ainsi que par 1’augmentation du prix des 
denrees alimentaires. Comme les autres pays 
d’Amerique latine et des Caraibes, nous estimons qu’il 
est prioritaire d’aider Haiti a relever les defis auxquels 
il fait face, et nous avons la volonte de le faire. Dans 
cette optique, la Colombie, en plus des efforts 
bilateraux qu’elle deploie, participe a plusieurs 
initiatives regionales. 

Conformement aux directives donnees par le 
President de notre pays, nous privilegions notre 
participation a la Mission des Nations Unies pour la 
stabilisation en Haiti (MINUSTAH). La Colombie, 
repondant a une invitation expresse de l’ONU, a 
recemment augmente sa participation a cette Mission, y 
incorporant des agents de police formes a la lutte 
contre les enlevements et le probleme mondial des 
stupefiants. 

La Colombie fournira davantage d’agents de 
police a la MINUSTAH et continuera a ceuvrer en 
coordination avec les autres pays d’Amerique latine. 
Recemment, nous avons commence a participer, en tant 
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que pays observateur, au Mecanisme « 2 x 9 », mis en 
place par les vice-ministres des affaires etrangeres et 
de la defense de l’Argentine, de la Bolivie, du Bresil, 
du Chili, de l’Equateur, du Guatemala, du Paraguay, du 
Perou et de l’Uruguay. Nous sommes egalement 
membres du Groupe de travail de coordination pour la 
cooperation de l’Amerique latine avec la Police 
nationale hai'tienne. 

Je tiens a remercier le Representant special du 
Secretaire general pour Haiti, M. Hedi Annabi, pour le 
rapport (S/2009/129) qu’il a presente aujourd’hui au 
Conseil, rapport qui contient d’importantes 
recommandations auxquelles la Colombie souscrit. 
Nous pensons, comme l’indique le rapport, que dans 
l’avenir immediat, l’un des principaux defis que devra 
relever Haiti est la tenue des prochaines elections 
senatoriales; et comme le recommande le rapport, nous 
estimons egalement qu’il faudra faire tous les efforts 
necessaires pour garantir que ces elections soient 
libres, regulieres et ouvertes a tous. II importe aussi 
que les dirigeants politiques haitiens adoptent une 
approche collaborative qui permette au programme 
legislatif d’avancer et de viser des objectifs a long 
terme. 

S’agissant du renforcement des institutions, nous 
jugeons pertinente l’observation faite par le Secretaire 
general dans son rapport, a savoir que les initiatives 
bilaterales donneront plus de resultats si les efforts sont 
coordonnes dans un cadre national global et approprie 
axe sur la reforme de l’Etat. La conference des 
donateurs, qui doit se tenir prochainement a 
Washington, est une bonne occasion d’avancer en la 
matiere. 

La Colombie, consciente du role essentiel de la 
securite dans la consolidation de l’autorite de l’Etat et 
le renforcement des institutions, juge pertinente la 
decision prise par le Conseil de securite en octobre 
2007 sur 1’augmentation des effectifs de police de la 
MINUSTAH. 

En mars 2009, le Vice-Ministre de la defense et le 
Chef de la Police nationale de la Colombie se sont 
rendus en Haiti ou ils ont eu l’occasion de s’entretenir 
avec les hautes autorites superieures du pays, les 
membres de l’equipe des Nations Unies et des 
diplomates d’Amerique latine en vue de recenser les 
besoins principaux d’Haiti et les perspectives de 
cooperation. 


Suite a la visite, des efforts supplementaires 
seront deployes pour parvenir a une plus grande 
cooperation dans le domaine de la securite, la 
Colombie mettant a la disposition d’Hai'ti et de la 
MINUSTAH son experience dans le domaine de la 
planification strategique, de l’organisation de la police, 
de la formation des officiers, des sous-officiers et des 
services specialises tels que la police judiciaire. 
Comme cela a ete mentionne auparavant, la 
cooperation avec la police hai'tienne sera elargie dans 
le domaine de la lutte contre les stupefiants, contre les 
enlevements et contre la delinquance et le crime 
organise. 

Le renforcement de la Police nationale d’Hai'ti est 
un pas dans la bonne direction et une reponse aux defis 
actuels, en particulier la lutte contre la criminalite dont 
le niveau eleve exige une riposte globale de la part de 
la police. En tant que contributions a ce processus, la 
Colombie a cherche a apporter un appui constant a la 
creation d’institutions qui seront en mesure de faire 
face a ces defis, dans le cadre de la protection des 
droits de l’homme. 

En ce qui concerne les catastrophes naturelles qui 
ont eu un impact sur les activites de developpement 
economique et social en Haiti, la Colombie a fourni en 
2008 6 tonnes d’aliments, de medicaments et d’autres 
articles d’aide humanitaire afm de faire face a la 
situation d’urgence et d’attenuer les effets de l’ouragan 
Gustav et de la tempete tropicale Hanna. Des initiatives 
dans le domaine de l’enseignement technique, de la 
securite alimentaire et de la protection de 

l’environnement font egalement partie de cette 
cooperation. La Colombie espere que la solidarite et 
T appui materiel offerts par la communaute 
internationale contribueront de maniere efficace a la 
consolidation de la democratic, de la securite et du 
developpement durable en Haiti. Nous avons la 
certitude que tous les efforts deployes par 

T intermediate de la MINUSTAH se concretiseront en 
des conditions de vie meilleures pour la population 
hai'tienne. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Republique 
bolivarienne du Venezuela. 

M. Valero Briceno (Republique bolivarienne du 
Venezuela) (parle en espagnol) : Au nom du 
Gouvernement d’Hugo Chavez Frias, je vous souhaite, 
Monsieur le President, plein succes dans votre fonction 
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de President du Conseil de securite pour le mois 
d’avril. 

Haiti a joue un role tres eminent dans l’histoire 
du Venezuela. Francisco de Miranda, le precurseur de 
notre lutte pour l’independance a confectionne le 
premier drapeau du Venezuela en Haiti. Simon Bolivar, 
le liberateur non seulement du Venezuela mais aussi 
d’autres nations des Ameriques, a ete protege et 
soutenu par l’illustre Alexandre Petion, pere de 
l’independance d’Haiti, la premiere nation d’Amerique 
latine et des Carai'bes a se liberer du colonialisme. 
Haiti a ete la victime de diverses invasions et 
interventions tout au long de son histoire. II a ete la 
victime designee des projets imperiaux les plus 
meprisables visant a porter atteinte a sa souverainete. 

D’apres le rapport du Programme des Nations 
Unies pour le developpement, Haiti se situait au cent 
quarante-sixieme rang sur 177 pays en 2008. 
L’esperance de vie a la naissance etait de 59 ans en 
2005. Du fait de cette terrible realite, Haiti doit obtenir 
de toute urgence l’aide et les investissements sociaux 
qui lui permettront d’ameliorer les conditions de vie de 
sa population. Sans une telle cooperation economique 
et sociale et sans fixer des limites a la logique perverse 
du capital qui cherche a realiser des profits a tout prix, 
il sera impossible a Haiti de parvenir a un 
developpement complet et autonome pour l’ensemble 
de son peuple. 

A partir de 1990, comme d’autres pays 
d’Amerique latine et des Carai'bes, Haiti a souffert du 
fait des prescriptions perverses des economistes 
neoliberaux imposees sous la houlette de la Banque 
mondiale et du FMI. Ces prescriptions n’etaient en 
aucune fai;on adaptees a nos realites. Les consequences 
humaines et sociales ont ete devastatrices et ont 
conduit au demantelement de la base economique deja 
fortement touchee, de l’agriculture et de l’elevage. 
Cette situation a permis aux produits importes et aux 
consortiums internationaux voraces de s’introduire 
dans le pays. La perversite de ce capital a ete fatale a la 
structure socioeconomique d’Haiti et a eu de terribles 
consequences qui ont porte atteinte a sa souverainete 
alimentaire. L’actuelle crise economique et fmanciere 
mondiale peut toucher non seulement Haiti, mais aussi 
tous les pays pauvres, aggravant la pauvrete et 
accentuant les inegalites. Haiti nous met en garde 
contre les modeles economiques predateurs qui, s’ils 
sont imposes, entrainent les couts sociaux eleves qu’un 
peuple pourrait etre amene a payer. 


Depuis que la Mission des Nations Unies pour la 
stabilisation en Haiti (MINUSTAH) s’est etablie en 
Haiti, certains objectifs ont ete atteints qui servent la 
stabilisation de cette nation. Mais des erreurs ont ete 
commises qui conduisent a s’interroger sur la 
cooperation militaire et policiere. L’experience de mon 
pays montre bien que cela peut meme etre 
contreproductif si aucun plan de cooperation 
economique et sociale global n’est elabore. Le 
Gouvernement bolivarien pense que c’est ce dont le 
peuple et le Gouvernement haitiens ont besoin. 

M. Rene Preval, President d’Haiti, a insiste sur le 
fait que la MINUSTAH devait se reinventer pour ouvrir 
une nouvelle voie. II a mentionne la necessite de 
reformer le systeme judiciaire haitien et, avant tout, 
d’obtenir un appui dans le domaine socioeconomique. 
Nous pensons que le President Preval fait ainsi face a 
la crise sociale et politique. 

Le Gouvernement bolivarien du Venezuela, sous 
la direction d’Hugo Chavez Frias, a apporte une aide 
soutenue au peuple haitien sous la forme de 
cooperation en matiere d’energie - notamment pour 
aider les hopitaux et les cliniques a fournir les 
traitements necessaires. De concert avec Cuba, notre 
pays frere, nous avons fourni une aide alimentaire et 
dans le domaine de la sante. Nous sommes animes par 
le desir de vaincre la pauvrete grace a des plans 
d’integration qui se fondent sur la solidarite entre les 
peuples et les gouvernements. Le Venezuela est 
intervenu a chaque fois que des catastrophes naturelles 
devastatrices se sont abattues sur le pays d’Alexandre 
Petion. 

Le peuple haitien est un peuple digne et vaillant 
qui n’accepte pas d’etre traite comme un invalide. II a 
lutte avec courage pour sa liberte, son 
autodetermination et son independance. II ne demande 
aucune faveur de la part de la communaute 
internationale, mais seulement une cooperation 
solidaire, la seule cooperation possible grace a laquelle 
le peuple haitien peut prendre souverainement son 
destin en main. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne la 
parole au representant de la Jamaique. 

M. Wolfe (Jamaique) {parle en anglais) : Je tiens 
tout d’abord, au nom de mes collegues de la 
Communaute des Carai'bes et de ma propre delegation, 
a vous adresser, Monsieur le President, nos 
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chaleureuses felicitations pour votre accession a la 
presidence pour ce mois. 

Quand j’exprime au Conseil l’honneur, la fierte et 
la satisfaction que ma delegation ressent en s’adressant 
au Conseil de securite au nom des 14 Etats membres de 
la Communaute des Cara'ibes sur la question d’Hai'ti, et 
que j’exprime ma gratitude a l’egard de l’invitation qui 
nous a ainsi ete faite, je fais bien plus que simplement 
rendre hommage aux usages de ce venerable organe. 
J’estime que je m’acquitte d’une obligation familiale, 
puisqu’Ha'iti est un membre de la famille des Cara'ibes. 
Nous siegeons aux memes Conseils regionaux, 
travaillons ensemble pour atteindre les memes buts et 
objectifs regionaux, et nous partageons done 
naturellement une opinion commune sur l’importance 
de l’examen par le Conseil de la situation qui concerne 
Haiti et sur les attentes communes quant a ses resultats. 

Le Secretaire general merite d’etre felicite pour 
les evaluations de grande ampleur, franches et 
substantielles contenues dans le rapport qu’il a 
presente, publie sous la cote S/2009/129, et qui portent 
sur le progres des efforts visant a mettre en application 
la resolution 1840 (2008) pendant la periode allant du 
27 aout 2008 au 27 fevrier 2009. Dans ce rapport nous 
voyons clairement la complexite considerable de la 
situation en Haiti et les nombreux defis auxquels il faut 
faire face pour consolider la stabilite de ce pays et 
poser les bases de la securite et d’un developpement 
durable a long terme. Ces processus ont ete encore 
compliques par la serie de tempetes tropicales et 
d’ouragans qui ont ravage le pays pendant la periode 
consideree, et ensuite par les consequences de la crise 
financiere et economique mondiale. 

Tandis qu’il n’y a certainement pas de place pour 
reduire au minimum ou simplement reduire la gravite 
des elements qui entravent encore les efforts de 
stabilisation en Haiti, nous devrions, de la meme 
maniere, faire attention a discerner, et a donner leur 
juste valeur a, la creativite, la perseverance et au 
veritable courage grace auxquels nous voyons emerger 
des changements pleins d’espoir dans le paysage 
hai'tien. Je fais allusion, par exemple, au domaine de la 
mise en place d’un dialogue politique et de l’extension 
et du renforcement de l’autorite et de la portee de 
l’Etat et de l’etat de droit. 

II est certain qu’il s’agit d’accomplissements qui 
ont ete realises par les autorites et le peuple hai'tiens, 
qui meritent notre reconnaissance. Mais une grande 


part du merite va egalement aux hommes et aux 
femmes de la Mission des Nations Unies pour la 
stabilisation en Haiti (MINUSTAH) pour leur 
participation devouee, patiente et constructive a fournir 
l’aide et l’appui au peuple hai'tien sur de multiples 
secteurs cruciaux pour le retablissement des conditions 
de stabilite, tels que, entre autres, la fourniture 
d’assistance a la securite au processus electoral, 
1’augmentation de la capacite institutionnelle, la 
promotion et le renforcement de la securite, la 
reduction de la violence, 1’augmentation des effectifs 
de police et le jouissance des droits de l’homme. La 
Communaute des Cara'ibes remercie sincerement la 
MINUSTAH pour ces precieuses contributions. Puis-je 
ajouter que les Etats des Cara'ibes sont Tiers du niveau 
d’aide que nous avons pu fournir au moyen du 
deployment d’unites de police et d’officiers de police 
de deux Etats Membres, la Grenade et la Jamaique. 

Quel que soit le caractere encourageant de ces 
ameliorations, le Secretaire general est prudent 
lorsqu’il fait remarquer leur nature fragile. Tandis que 
la tache de les rendre plus robustes releve de la 
responsabilite des autorites et du peuple hai'tiens, la 
communaute internationale a le devoir de les soutenir 
dans cet effort. A cet egard, la Communaute des 
Cara'ibes appuie l’organisation d’une conference des 
donateurs de haut niveau pour apporter l’appui 
necessaire a la mise en oeuvre de la Strategic nationale 
pour la croissance et pour la reduction de la pauvrete. 
Nous attendons avec interet une unite et une 
cooperation renforcees du peuple hai'tien ainsi que la 
mise en place de conditions permettant une plus grande 
securite et une plus grande stabilite dans le pays. A 
notre avis, celles-ci offriraient la meilleure promesse 
d’un partenariat important et productif entre les 
autorites haitiennes et la communaute des donateurs 
afin d’assurer que le pays est assiste sur le chemin d’un 
relevement economique durable. 

Pour terminer, la Communaute des Cara'ibes 
souhaite remercier le Secretaire general pour son 
rapport et pour sa recente visite en Haiti. Nous 
approuvons fermement l’appel qu’il a lance a la 
communaute internationale pour qu’elle continue a 
concentrer son attention sur la fourniture de l’aide qui 
est si necessaire a Haiti, un appel qui, nous le notons, a 
ete approuve de maniere energique par son 
Representant special aujourd’hui. Nous souhaitons 
egalement remercier sincerement le Representant 
special du Secretaire general, Hedi Annabi, pour la 
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maniere dont il a dirige la MINUSTAH et pour le 
rapport complet qu’il a fourni au Conseil. 

Le President (parle en espagnol) : Je donne 
maintenant la parole a l’Ambassadeur Leo Merores, 
Representant permanent d’Haiti. 

M. Merores (Haiti) : Monsieur le President, 
permettez-moi tout d’abord de vous feliciter a 
l’occasion de 1’accession du Mexique a la presidence 
du Conseil, le Mexique, pays ami comme on le sait, et 
de vous feliciter egalement pour la maniere tout a fait 
exemplaire dont vous conduisez les travaux du Conseil 
durant votre presidence. Je voudrais egalement vous 
remercier d’avoir eu l’initiative de faire tenir ce debat 
public sur la situation en Haiti. 

Je voudrais feliciter egalement le Representant 
special du Secretaire general en Haiti, M. Annabi, pour 
l’expose qu’il nous a fait ce matin et qui complete 
admirablement le rapport sur la situation en Haiti 
publie tout recemment par le Secretaire general. Au 
nom du Gouvernement haitien, je voudrais le feliciter 
pour le travail exemplaire qu’effectue sous sa direction 
eclairee la MINUSTAH. 

L’occasion m’est egalement donnee d’exprimer 
une nouvelle fois, au nom du Gouvernement et du 
peuple haitiens, notre gratitude aux nombreux pays de 
la region, de la Communaute des Caraibes 
(CARICOM), et qui, sous la direction du Bresil, 
participent a la Mission pour la stabilisation en Haiti, 
et dont les resultats positifs, qui ont ete longuement 
evoques par de nombreux intervenants, se passent de 
commentaires additionnels. 

A cet egard, je ne saurais poursuivre mon propos 
sans avoir une pensee speciale a l’egard de tous ces 
travailleurs de paix qui sillonnent jour et nuit le 
paysage haitien et qui apportent aux autorites et a la 
population leur contribution au renouveau d’Haiti. Ils 
sont de tous les continents et d’horizons divers, mais 
ils sont mus et unis par le desir d’aider a redresser une 
situation qui n’a que trop dure. Le Gouvernement 
haitien salue leurs efforts et l’occasion m’est donnee de 
m’incliner humblement devant les depouilles de ceux 
qui sont tombes au champ d’honneur. 

Je voudrais une nouvelle fois remercier les 
membres du Conseil de securite et la communaute 
internationale dans son ensemble pour leur interet 
soutenu a l’egard d’Haiti. J’ai retenu avec attention les 
differents commentaires, les analyses et suggestions 


qui ont constitue la toile de fond des differentes 
interventions. Je remercie bien sincerement tous les 
intervenants, aussi bien de la CARICOM, de la region 
latino-americaine ou d’ailleurs, pour le soutien et 
l’appui qu’ils ont manifeste a l’egard de mon pays. 
Qu’ils trouvent ici l’expression de la gratitude du 
Gouvernement et du peuple haitiens. 

Point n’est besoin de rappeler, ici, Timportance et 
le symbolisme de la recente visite en Haiti d’une 
delegation de haut niveau conduite par le Secretaire 
general Ban Ki-moon et l’ancien President americain 
Bill Clinton. Cette visite, a laquelle plus d’un a fait 
reference, et qui etait suivie, comme on le sait, de celle 
du Conseil de securite du 11 au 14 mars ecoule 
conduite par l’Ambassadeur Urbina du Costa Rica, a 
ete fort appreciee du peuple et du Gouvernement 
haitiens qui y voient la manifestation concrete de 
Tinteret que porte la communaute internationale a la 
situation d’Haiti et a son engagement a nous epauler 
sur la voie de la reconstruction du pays. Le 
Gouvernement et le peuple haitiens demeurent 
entierement engages, avec le ferme support des 
institutions regionales et internationales et la 
communaute internationale dans son ensemble, a 
T edification d’une societe nouvelle, moderne, 
democratique et tournee vers le developpement 
durable. 

Le rapport S/2009/129 du Secretaire general dont 
nous sommes saisis aujourd’hui tombe a point nomme 
et commande notre attention a nous tous. II arrive a un 
moment crucial ou le peuple haitien se prepare a aller 
aux urnes le 19 du mois en cours en vue de combler 
12 sieges devenus vacants au Senat de la Republique. 
Ces elections, comme le reconnait le rapport, aideront 
a ameliorer le fonctionnement de la chambre haute et a 
consolider les bases du renouveau democratique auquel 
aspire la nation haitienne. 

Si, comme le souligne le rapport, la situation 
securitaire s’est nettement amelioree grace a une 
meilleure coordination entre la Police nationale d’Haiti 
et la MINUSTAH, nous ne devons pas pour autant crier 
victoire car l’on admet que la situation demeure 
fragile. Le rapport lui-meme le reconnait. Je voudrais 
dire que le Gouvernement en est parfaitement 
conscient, tout comme nous sommes conscients que 
beaucoup reste a faire dans ce domaine, et c’est 
pourquoi nous attachons une importance toute 
particuliere aux initiatives visant a doter le pays de 
l’effectif de 14 000 policiers d’ici a 2011 tout en 
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multipliant et en ameliorant nos efforts en ce qui a trait 
au systeme judiciaire et au systeme penitentiaire, 
auxquels certains intervenants ont fait reference ce 
matin. 

Sur le plan du developpement socioeconomique 
et, ainsi que l’ont reconnu de nombreux orateurs, Haiti 
peine encore a se remettre des effets pervers de la crise 
alimentaire d’avril dernier, des dernieres tempetes qui, 
en aout et en septembre 2008, ont frappe le pays et 
considerablement detruit des infrastructures 
importantes et presque reduit a neant le monde 
agricole. II en a resulte que Feconomie nationale en 
souffre encore enormement, ce phenomene etant 
aggrave par la crise economique et financiere mondiale 
qui secoue la planete entiere. L’on ne sait que trop bien 
en effet que 78 % de la population vit encore en 
dessous du seuil de pauvrete. Les efforts deployes par 
les autorites hai'tiennes et la communaute internationale 
dans le but d’attendre les objectifs du Millenaire pour 
le developpement sont rudement mis a l’epreuve. 

C’est pourquoi ma delegation souhaiterait, par le 
biais de cet organe, remercier une fois de plus le 
Secretaire general pour son engagement actif au succes 
de la conference des donateurs sur le developpement 
economique et social d’Hai'ti qui va se tenir a 
Washington le 14 avril, c’est-a-dire la semaine 
prochaine. II convient de souligner a ce titre le voyage 
que l’economiste Paul Collier a effectue recemment en 
Haiti a la demande du Secretaire et le rapport qui s’en 
est suivi. Les besoins et les possibilites ont ete dans la 
plupart des cas identifies et sont repris dans le 
document de strategie de croissance et de reduction de 
la pauvrete. 

L’ alignement des interventions de nos partenaires 
sur les priorites du Gouvernement et les fonds qui 
seront degages suite a cette conference permettront, 
nous Fesperons, au pays d’avoir un souffle nouveau et 
de repartir sur d’autres bases economiques beaucoup 
plus stables. Encore une fois, nos remerciements 
s’adressent aux delegations qui ont marque leur interet 
au succes de cette conference et qui ont deja fait part 
de leur intention d’y participer activement. Le 
Gouvernement hai'tien ne doute pas qu’avec leur appui, 
les objectifs qu’il s’est fixes pour le decollage 
economique du pays et la satisfaction des besoins 
essentiels de la population seront atteints. Plus d’un 
orateur Fa dit aujourd’hui : Haiti est a un tournant 
decisif et aussi bien le pays que la communaute 


internationale devraient saisir ce moment. Pour sa part, 
Haiti se dit prete a saisir le moment. 

On Fa trop souvent repete : le developpement 
economique et la securite sont intimement lies et aucun 
pays ne saurait echapper a ce diptyque. Aussi, en plus 
des efforts que le Conseil de securite deploie par 
Fentremise de la MINUSTAH pour la stabilisation du 
pays, il est aussi evident, comme Font rappele les 
differents intervenants, que cette stabilisation est 
sujette au progres a realiser sur le plan du 
developpement socioeconomique. C’est aussi 
pourquoi, conscient comme il l’est de Findispensable 
lien entre les deux, mon gouvernement attache une 
grande importance au succes de la conference de 
Washington de la semaine prochaine, et c’est fort de ce 
constat qu’il souhaite le concours agissant de la 
communaute internationale a cette conference. 

Le President (parle en espagnol) : J’ invite 
maintenant M. Hedi Annabi, Representant special du 
Secretaire general pour Haiti, a formuler quelques 
observations finales. 

M. Annabi {parle en anglais) : Je voudrais 
remercier les membres du Conseil de securite pour 
leurs vigoureuses manifestations d’appui au travail 
realise par la Mission des Nations Unies pour la 
stabilisation en Haiti (MINUSTAH) et au processus de 
stabilisation en Haiti en general. Je vais transmettre les 
observations formulees aujourd’hui par les membres du 
Conseil aux membres de notre equipe qui, j’en suis 
convaincu, les trouveront tres encourageantes. Nous 
esperons que cet appui sera durable, en particulier dans 
le contexte de la prochaine conference de Washington. 

Je voudrais d’autre part dire officiellement, en 
particulier au moment ou le Mexique preside le Conseil 
de securite, a quel point je suis reconnaissant aux pays 
d’Amerique latine pour la contribution indispensable 
qu’ils apportent, de concert avec d’autres, au travail de 
la MINUSTAH. A cet egard, je voudrais reconnaitre 
notamment la contribution que notre commandant de la 
Force sortant, le general Santos Cruz, a apportee a 
Famelioration de la situation securitaire en Haiti et 
reconnaitre aussi la grande efficacite de la direction 
qu’il a assume au cours des 27 mois qu’il a passes avec 
nous a la MINUSTAH. 

Je voudrais egalement dire ma gratitude a 
FOrganisation des Etats americains pour la cooperation 
et l’appui qu’elle a temoignes au processus electoral 
avec l’inscription des electeurs, ainsi que pour l’appui 
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qu’elle apporte aux autorites hai'tiennes s’agissant 
d’imprimer et de distribuer des cartes d’identity aux 
electeurs habilites a voter. 

Pour terminer, Monsieur le President, je voudrais 
vous remercier d’avoir organise cette seance 
importante, de vos observations utiles ainsi que de 
cedes des membres du Conseil. Nous les garderons 
certainement a l’esprit, notamment les observations de 
l’Ambassadeur Urbina sur la question de la durability 
de ce processus, qui sont de toute evidence tres 
pertinentes. Je pense que nous devons continuer de 
travailler ensemble pour creer un environnement 
durable en Haiti non seulement en ce qui concerne la 
securite, mais aussi pour que le pays s’engage 
fermement sur la voie du developpement de telle 
maniere que, le moment venu, la MINUSTAH puisse 
partir sans avoir besoin de revenir. 

Le President (parle en espagnol) : A l’issue de 
consultations entre les membres du Conseil de security, 
j’ai ete autorise a faire, au nom du Conseil, la 
declaration suivante : 

«Le Conseil de security se felicite des 
progres accomplis jusqu’a present dans les 
domaines essentiels pour la consolidation de la 
stability en Haiti, a savoir le dialogue politique, 
l’extension de l’autorite de l’Etat, y compris la 
gestion des frontieres, le renforcement de la 
security, l’etat de droit et les droits de l’homme. 

Le Conseil note avec preoccupation les defis a 
relever en matiere de developpement economique 
et social, au vu de la deterioration sensible des 
conditions de vie de l’immense majority des 
Hai'tiens. II reaffirme que la security doit aller de 
pair avec le developpement economique et social 
pour permettre a Haiti d’instaurer durablement la 
stability. A cet egard, il engage la MINUSTAH et 
l’equipe de pays des Nations Unies a agir en 
coordination plus etroite encore avec le 
Gouvernement hai'tien et les partenaires 
internationaux et regionaux, sans perdre de vue 
que la paternite et la responsabilite des decisions 
reviennent au premier chef au Gouvernement et 
au peuple hai'tiens. 

Le Conseil reconnait l’importance cruciale 
de la conference de donateurs de haut niveau 


consacree a Haiti que la Banque interamericaine 
de developpement accueillera a Washington le 14 
avril. II se felicite du soutien precieux et constant 
apporte par les donateurs, auxquels il demande 
instamment d’offrir l’assistance technique et 
financiere additionnelle dont le Gouvernement 
hai'tien a besoin pour repondre aux besoins 
immediats du pays dans le domaine humanitaire 
et en matiere de relevement rapide et de 
reconstruction tout en jetant les bases d’un 
developpement economique et social durable. 

Le Conseil exhorte les institutions 
hai'tiennes a redoubler d’efforts pour repondre 
aux besoins essentiels de la population, et a 
ceuvrer de concert pour promouvoir le dialogue, 
l’etat de droit et la bonne gouvernance. 

Le Conseil reaffirme que les elections qui se 
tiendront pour renouveler un tiers du Senat 
doivent etre ouvertes a tous, libres et regulieres. 
Il demande a tous les acteurs politiques en Haiti 
de veiller a ce que ces elections se deroulent dans 
le calme. 

Le Conseil reaffirme son ferme soutien a la 
MINUSTAH et au Representant special du 
Secretaire general dans Taction qu’ils menent 
pour renforcer la stability et ameliorer la 
gouvernance en Haiti, tout en soulignant que la 
MINUSTAH doit continuer de s’adapter a 
revolution de la situation sur le terrain, et 
remercie tous les Etats Membres qui appuient le 
processus de stabilisation, en particulier les pays 
qui fournissent des effectifs militaires ou de 
police. » 

Cette declaration sera publiee en tant que 
document du Conseil de security sous la cote 
S/PRST/2009/4. 

Je remercie de leurs declarations tous les 
participants qui ont pris part aujourd’hui a ce debat 
riche. 

Il n’y a pas d’autre orateur inscrit sur ma liste. Le 
Conseil de security a ainsi acheve la phase actuelle de 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

La seance est levee a 17 h 55. 


20 


09-29319 



